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Les contributions 
du Nord 

C'ss» '• ,•.;••< •• n o t a ràginse ceatralisa-
ii'UT, q:i 
• iiielcotHitifl du tiriitoara de Boa | m n j u i n , 
u apparaît 
éclat, ijue quand «"r n,.us es4 renvoyé* 
PW it-s reflecf m-; il*; ia capitale. 

^oi.» ,i\rjUo tous lu le t u s rr—|>ltf| 
'apport éV M. Ic préfet Mania , à ! uirrer-
rujvj du t on» il Kta'-ru;, que la Nord m a i l 
rbsnrai un »aiUiard et demi d îupot*. Mais 
• ata nous 'avait •eaaMa' si nature!. Voici 

"Vn t . ubaut dans les cuisses de l'Etat, 
ce tint d'or jtoiiLR ,'t r.Mi liruit. par les 
"•>irrnaux parisiens, u'vimt a nos oreilles. 

"• tei ipa, u.»is sMaapi-a «M état da 
o Qparer 1 apport de n< tre départ i»—t 

. .• contribution* d«i !a fraser etrajére 
1 .i [des. obW'tifv l<*s plus pause» 

union industrielle de» Kcvriui s Dévastées, 
•orra «'t de donner du travail, or 

il 'in- dn -••<, an\ ouvriers «nie i.n baisai 
ulative des Allemands avait «ondam-

atrr i<', bras eroiaés et le '.entre 
.••:!•. devui instrusaruta de la preduo 

ii..u détruit». 
' . e t noo des moins lupor-

nl r« qu'on appelle dans le votant 
abatrail des nuancier», la rs-

wtii ut tin de i matière imposable 
I rsaurMt nsat pas mauvais, puisque 

; *•.' milliards de contribution.» et de 
taxes pavées »»r PO déuartetaotits, !<• notre 
• lui seul apporte au Trésor un milliard et 

• "» mi. ïsi la même proportion était ubser-
.••• s i r tout le territoire, i«: l.udcet seiait 
ouclé, les lierions dévastées ne le •*> 

as et notre contributkni régionale 
[tutirrait être plus couaidérable eucoie. • • 

La UMMraie à tirer de o? fait, c'est qu'il 
(aui point lésiner it accorda» les moyens 

cif relùvemeut matériels nécessaires à des 
•«gious dont ia reuaisaai» r, a ù son nerviee 

i si puissant faisceau d'en» rgass morales, 
tl faut savoir distinguer, au moment de 

d< oeuseS, entre les dépenses inu-
, > . i - dépensai productive». Il ne 

ti,ut pas regarder au çiain pour nourrir 
• It dut t les œufs sont d'or. 

i"'. autre utoraUté, c'est nue Isa dépen­
s e , caractère publie et national méri­

teraient bien d'être réparties entro les 
.:: verses régions françaises, non certes, en 
• roportion. me.is au moins eu considéra­

tion îles ressourçai qu'elles procurent 
i iiea-snéojca au pou\oir central, 

l'n jour, nu automobiliste de mes amis 
averaant une pauvre commune rurale . 

•l'one Mntaùke province, située d'ailleurs J 
•iaLs te lîte eoebajataur, s'en vit rrélir une j 
laarrnnnta j une femme, vécue do «.liùr I 

on* son ombrelle dorée de soleil, et (pli, 
1 i jupe troussée et le pied miRnou, soutil-
lait » petits pas uansauta sur le Rentier 
rocailleux. Parmi lus rudes habitants 
t uraux de la uontree. ou songeait à un 
'.iaeau d»s iles enàro parmi nos moineaux 
•vancs >an? Joute, ce devait être une 
:oiinite de paaaasja, Mon ami s'en enqTiit: 

était l'rastitutriot du vilîa«e. Elle se aaa> 
luenait Elle n'avait dans son école qu'un 
eui «élève 

Heaj H mi ne put s'empêcher de penser 
qu aaj Hoti-i des Postes eonvènablb à Kou-
'iaix. ou même une contribution de l'Etat 
i la eon»triietirn de onelques maisons ou-

• rieres familiales, seiait plus utile oue. 
'tin» la petite foromane dépeuplée, 1 en-

i etten de IV'eele déserte. 
Joseph Crombc. 

La perte 
du"Dixmude" 
LES CEREMONIES DE SAMEDI 

A TOULON 

Deux outres corps auraient été 
retrouvé» en mer 

<>n anaanee «i" l'ucrte n"e tfeu.v corps 
anraiaM été n-tronTés an large <l'Anpe<laxa 
i r s RECHERCHES SE POURSUIVENT 

Toulon. :'• jau»ier. — !,e patrouilleur 
«. r>caui • dé l.i BottiUe des frontières tnari-J 
titaed appareillera vcudruUi pour tteiaeca* 
erapnrtant nne Mtteisve du centre de Toulon 
et .-.«i matériel. Ou va pouvoir nin«i explorer 

10 mètres de f'ied >t p:ir.nB>'s où le 
een<* . i caaaaaaaassM du « i t i i ir . ie » a été 

, 
l'aria, •'• ianvier. - - D'autre part, le minis­

tre uo la asaasaa a reçu do commandant du 
i< Mulhouse • les télôaxaaaasoa aasanaaai 

1" I).i])n- U tLir'ilaiDC de fr^atc Heli^reeo, 
r"- l'iira-ii-s lie ejeaJÉuiee ^ot:t les .-'.'uls a i's-

qui n 
. «vaut à liorrl la saaaeaa 

au eDanasaaaat du .< Vis-
l'oiut.) i i t l i ss is l'i.ire !CJ-

• ul: "J m;!V. ^ud. 
»ur «Ml ".'-"i eut, iin iihare 

i • rspérâ 
aeela le til. t » tr 
_'(» oantx, 1 i'»l!n 
d< ;S.m-.\Iar<o: 

3* Cutis '.- pha:e o |e o: JI Psll M» ri s on a 
teaairi nu irfssrfeir ea sâunualuss, cTlludrtaae, 
de -tM) litres environ, pertaat à la iivinture uoir» 
It* iaaicatieaa sulsawlaet t .S. •_'. 4N-L. 112-010 
C-lM'l f L J'JO. La partie supérieure du rc«er-
veie e-i avlrria nar H feu: 

i ' Le* al bris à il»nii-*rrtlf» ft 60 m- du ri-
v»Kr. près de ia gare de San-Matro, sont Û s 
tissus caoutchoutés; 

ô' Des bunoients efteetnent des recherches 
dans W sud d? Sja-Mnreo. 
LES OBSEOL'ES OU Lieuten. OU PUBBSIS 

A TOULON 
Toulon. 2 janvier. — La priSfeerure mari­

time et les (iutorîr«s reMirle'usea ont pris des 
Uispositiona préparatoires en vne des obsè-
SJSM iÉ lieutenant de vaisseau du Plsssis do 
Oreuédaii. 

Voici le programme des cérémoalaa A la 
mémoire des victimes du « Dlxnrode », com­
muniqué par f amiral Fatou; 

Vrriv.••; «l.i p.iiaistre de la Marine, a Toulon, 
• t h. 4<', vendredi, accompagne de l'amiral Fa-
tou, cummandant le front de mer, et des amiraux 
Grasset e; OUiy. 

Le ministre sera refn par ramirtl Laaxads, 
pr^tvt maritiaje. 

Dans ia matinée, visite anx famille» des «es­
times habitant Toulon; inspection du entre de I L'usine d'Alfortrills, rrul pompe S'eau dae 
Ouers-I'ierrefea et vleite ans fasailes des è>l-1 ^«outu, commeaco *. « t » 

LA POLITIOt'B ANOLAISE 

In avertissement du parti 
travailliste au roi George 

T., i Daily Têlegrapli » pulJiie l'informa-
on suivanie: «Dans nu artiele qui parait 

•ïclusivement dans le « N'pW-York World », 
M. Bamsaj Ma/C iwpaM dit auaj le premier 
.tête dn Labotrr l*arty, s*U monte au pouvoir, 
'4rs de rendre anx députés leur liberté lnfii-
• iduelle. car U e«t«nc que la Chambre des 
• 'ommuncg e«t depuis trop longtemps domi­

ne par quelques leaders politique», s 
La leader soclalsite crittque fort la préro­

gative royale, frrtce à laque.le le «onvernin 
l'ent, iinanô U vent, «i^sotvlre lo Parlement. 

D'après le s Nerr-York World s, M. Ram-
17 Siae Donald dit poliment, mais carrément 
a roi. qu'il ne sera pa« atitoriti'i A décider 

-: lee Chambres doivent être diaeoutes on non 

Les représentants du Reich 
à Paris et à Bruxelles 

Berlin. S Janvier. — On prétend dans cer-
i.D» milieux politiques, qu» le conseiller 

''ambassade Von Hcsocb. qui devait être 
• •mme ministre plénipotentiaire, a Paris, 

.'irait refusé, sous prétexte qu'il considérait 
i tâche comme au-dessus de se» moyens. 

M. Von HoMCh, d'accord avec le trouver-
' emeot de Bruxtf les. sera probablement 
. ,mmS ministre dn Rrien auprès du Kol Al-
• T f . 

La candidature du docteur Eergmaun peur 
poste d'am'r>»»«idetrr A Parrs, réapparaît 

. .ni". 
' rtot•major général de l'armée d'occupation 

va quitter Dusseldorf pour Maycnce 
Dusaeidorf, t> janvier. — Ou annonce offi-
llement que l'état-wajor dp l'armée d'oe-

• apation qjittcra Duastidort dans îa pre-
niière quinzaine du janvier, pour aller se 
léinstiiler a Mayencr. 

la> a-éuéTal DesoDttc, por contre, conser­
va son P.C. i Duaseldon. 
IJBS dittérenrs services civils actuellement 

i Dusseldorf seront groupés ensemble et res-
f root dans cette ville. 

— 
Un receveur-contrôleur 

de l'enregistrement arrêté à Nice 
Il avait détourné 300.000 franc» 

M'e. -1 Janvier. — Cet aprea-mJdl a < t | 
.•t rèit. û Vîee, un recev«;ur-contrillour de 
! »nreKi»tJ*njeat u Xke. U aurs.t détourne. 
«•i prèjnojce du Trésor, aaa tomme non eu-

è*aftas»\ malM qui dépasserait 50o.opo 
i tiras. 

I! s'irait «ait d»^ svenx 

fkarve 4c ee» detfC'foeslftéa. 
A 14 benros, levée du corps da 

du PleisJa de Grenédan-a bord du a Strasbourg »; 
absoute par M. l'abbé Ravel, aumônier de la 
hotte. 

Samedi, obsètines solennelles a 8 h. 45. (I/égli-
?r n'est pas encore désignés.) 

Office par Mgr Gnillibcrt. évèque de Préjas. 
Inhnmation provisoire a Toulon, en etteodaat 

le transfert dans l'Eure. 
UNE MOL VANTE CEREMONIE FUNBBRB 

A NAPLES 
Naple», .1 janvier. — En .prêsanoe <des an-

tortt;** civiios et militalrr/s du corps consu-
U M des hautes personnalités, de la colonie 
française de Narples et do nombreux officier» 
de toutes les armes a eu lieu la cérémonie 
solennelle des donnent» rendus a la dépouille 
mortelle du commandant do Pîeisls da Gré-
uéflnn. 

l'n imposant cortège esc vart ido l'arsenal, 
précédé par les gardes de la ville, ono mu-
siqnc mûltatre, la municipalité et un tiéta-
obemenf de troupes avec drapeaux. 

Venait ensuite la dénonîlle du comman­
dant du Plessis éê Gfonédan, placée »or nn 
nfffit de eanon, traîné à bras et escortée par 
des aiatins fraogais et italiens et «nlvle par 
!o:ues les autorités et les officiers. 

Cn grand nombre de couronnes «le taurlfr 
étaient portées par des marins, tandis, que 
des avions survolaient le cortège ft faible 
ûautenr. 

Qaand le oortèarc est arrivé au point d'em-
t.ft;yuement, /amiral Lobetti, commandant le 
département de la base Thyrrhénienne, a 
remis solennellement ïo corps du comman» 
dant du Piessis à l'amiral do Cacquersy. 

A BORD DU a STRASBOURG » 
Lorsque ia chaloupe, ayant à bord le^crr-

cicii est arrivée près du «Strasbourg;'', le 
cercueil a fM monté .par une grue tournante, 
pendant, qne KM rimon» du « Imllio » tiraient 
ile^ salves, «nie Icg clairons sonnaient et que 
les sirènes sifflaient. 

A bord dr) «Strasbourg» les matelot» 
français ont présenté îes arme». 

La aaaaajaU a été déposé sur le pont du 
« Stras-bouri; 1 ; quatre ofdeiers mariniers et 
•luatre matelots fraueaiji l'ont BOulevé et l'ont 
transporté dans la salle d'armes du crorteur 
transformée en chambre ardente. 

Le commandant du « Strasbourg » a revu 
le cercueil sur leqnel il a déposé une gerbe 
de fleurs et une croix d'argent. 

Quatre officiers mariniers décorés de la 
Médaille militaire font une garde d'honneur. 

LE DEPART POUR LA FRANCE 
A 18 h. le «Strasbourg» a levé l'ancre 

pour gagner la Fiance. 
LES REMERCIEMENTS FRANÇAIS 

N'uples, 3 janvipr. — Le commandant du 
« Strasbourg » s'est rendit a la Mairie pour 
exprimer personnellement au maire ses re­
merciements pour U'inonbliatole manifestation 
du matin. 

Plus tard, un écnevin délégué par la muni­
cipalité s'est rendu h bord du « Strasbourg » 
pour rendre la. rlslto du commandant. 

LES CONDOLEANCES 

S. M. la Reine Amélie de Portugal a 
adressé uu président de la République U télé­
gramme suivant: 

Profondément A n t par la catastrophe dn 
• Dixmnde >, je m'unis de tout cœur an deuil de 
la marine française et .1 celui des familles si 
cruellement frappées, et vous assure. Monsieur le 
président, de ma douloureux sympathie. 

Le président de ia République a répondu 
par lo télégramme suivant: 

A S. M. la Reine Amélie, 
Très fcatible aux tentimeate que Votre SI»-

jette veut bien m'pxprimer à l'occasion da te 
perte du cDjsosde*, j» lai aarsis» s e s vtf» 
reaivTcUsMBC». '« I» a*'* ^'••^k-^aï^xjs ï tej ! 
taeaa hoim»i>s*y. 

LES IN 
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Vf QUAI D-ASNIERES A CÛURBEVOIÉ 
A PARIS 

Des infiltration» se produisent daaa la Métra 
et le Nord-Sud. — Le chômage cean-

monce en banlieue 
Paris, :> janvier. — La crue de 1* Seine 

prend des) proportions Inquiétantes par suite 
de la persistance du mauvais tempe. 

Le trafic avec la banlieue par chemina #c 
fer et tlBBitrays est sérieusement menacé; 
plusieurs lignes sont déjà Interrompues. 

Ce matin, la cote était de 6 m. 00 au poat 
(î'Austerlira. 

A certaines stations dn Métropolitain et du 
NoM-Sud, des infiltrations assea lasaortantes 
ont commencé; de» planches ont dfl être ins­
tallées pour le passage du public. 

Cependant, la circulation da* trains con­
tinue normalement. 

En banlieue, la situation s'aggrave d'heure 
ea heure. Les eaux ont monté de 20 a 80 catv 
tlmétros suivant les région». 

De nombreux point» «ont complètement 
submergé», 

da ne pouvoir continuer le 
'tes pompe» vers la Bu de la Journée. 

foaottetflvameaïf * 

An début de l'après-midi, les quais Blanqul 
et J.-B. Clément, à Atfortvine, sont traversés 
sur plusieurs pointe par la Seine, qui se dé­
verse «n torrents dans les propriétés envi­
ronnantes. 

Les évacuations se font par centaines et 
le chômage commence à preadro une certaine 
proportion. 

A Versailles, ia rue de Vaugfrard. sitnée 
an Bae-MeodoD, est complètement submer­
gée. La circulation est interrompue. Les habi­
tants sont obligés d'évacuer. 
LA NEUVAINE DE SAJNTE-TiENEVIEVE 

Paria, 3 janvier. — Aujourd'hui s'est ons 
verte en l'église Saiut-Btie&oe dn Mont, ou 
sont conservées les reliques de Ste-Geneviève. 
ta neuvalne annuelle consacrée a cette sainte. 
ex-patronne de Paris et comme les autres 
années, les Parisiens fidèles au coite de la 
protectrice de leur ville «ont venus en grand 
nombre, 

La place Sainte-Geneviève s'est couverte 
de petite» baraques et de marchands do tué-
•aaatW et d'image* pieuses. 

U CRUE DC UMtfB A ÇRBKJ 
fSexna, » jBOThws " « . A Crefl, l'Ô 

subit une forte crue devient inquiétante. Les 
débordements ont commencé a l'extrémité du 
quai vers Montataire. 

DANS LA VALLEE DE LA MARNE 
Chaumont, 3 janvier. — Ou signale une 

recrudescence des inondations, particulière­
ment graves à Saint-Dizler, il Joinville et 
dans toute la vallée de la Marne. 

DISPARU AVEC SON AUTO 
L'N TEINTURIER AURAIT ETE ENTRAINE 

PAR LA CRUE 
M. Arthur Thomas, teinturier, 47 ans, de­

meurant à Saint-Germain-en-Laye, était parti 
en automobile, pour faire une tournée de li­
vraisons dans la région. E n'a pas reparu A 
son domicile. 

Le» gendarmes de Conflans-Ste-Honorinë, 
faisant des recherches, hier après-midi, pour 
retrouver le disparu, ont constaté les traces 
de dérapage d'une automobile A la hauteur 
d'Herblay.- Des sondages ayant été opérés .1 
cet endroit, on a pu accrocher et sortir du 
l'eau l'automobile de M. Thomas. La voiture 
a été attachée solidement a de» arbres de la 
berge, eu attaoOauK de pouvoir 4a dégager 

>ni|ilQ*uraa)iil, mais le corpa du disparu u'a 

BILLET PARISIEN 

Le projet d'un magnat 
allemand 

(D'en BiDACTETJB SPÉCUÏ»)' 
Paris, 3 janvier. (Suivit). 

Oïl fait grand bruit dans te monde dé îa 
presse, de la politique et des affaire», atttour 
du voyage que vient de faire à Paris un Alle­
mand, 31. Arnold Bethberg. M. Arnold Eeeh-
burrj est le parrain d'une ingénieuse combi­
naison qui, à l'en croire, permettrait ù VAVc-
magne de s'acquitter des réparations, et à la 
France de toucher tout do snite des paie­
ments. 

M. Rcrhbcrg a ét6 reçu par 31. Pomcarê; 
M a ra des hommes politiques et des hommes 
d'affaires; il s'est informé ettr place de nos 
désirs et it vos <Stpositions; il sait donc 
quelle est la sifgutîo» en France aussi bien 
qu'en Allemagne. Or, ce magnat de l'industrie 
germanique formule des propositions aeec ta 
plut granfo netteté; encore qu'il ne repré­
sente nullement la pensée du gouvernement 
allemand — qui lui r. même infligé une sorte 
«fa désaveu — il e^t homme à mesurer ses 
responsabilités. 

Réduit à ses traits principaus. son projet 
consiste à donner trente pour cent des actions 
de l'Industrie allemande aux créanciers de\i 
l'Empire allemand, représentés par .'a Com­
mission des Réparations. Les gouvernements 
auraient le droit da rétrocéder ce3 actions à 
des industriels ou à tous particuliers qui cn 
feraient la demande. Le assjajaaa aurait la 
triple avantage d'eparguer les finances de 
VEtat allemand, de frapper les véritables pos­
sesseurs de la richesse allemande, enfin de 

LETTRE DE BRUXELLES 

LE ROI E T T A L L E M A G N E 
Albert I" et la Constitution. — Une belle 

leçon de discipline. — Comment le Son» 
verain comprend son rolc. — Ses dis» 

cours du jour de l'An. — Déclarations 
.solennelles du Président de la 

Chambre. — Il faut que l'Alle­
magne paie 

(D'CS C0REESP0SD4ST P-UtTICCtlKB.) 
Bruxelles, 8 Janvier 1924. 

Deipnls son élévation nu trône, le Roi se 
tient, vis-la-vis de la Nation et des Ponvoirs 
publics, rrniqtiement sur le terrain que lui a 
fixé la Constitution. Il le fait avec une SC'-
eerve et rm tact que les adversaires dé ÎP 
Royauté n'ont jamais pu trouver en défcrot 
et quo lui reprochent parfois ceux qui vou­
draient trouver dan» La première autorité 
du pays, plus d'énergie pour iujpaspr ses 
vues et plus « d'allant » dans sas mlffetires. 
Le .Roi Albert n'est ni imprjtuenxiii volon­
taire. C'est un sage et un réiflfiphi. Et si 
l'on peut regretter quelquefois qu'il ifait 
pas une mafh de fer. il finit reconjjajire que 

^personne, ea Belgique, ne donne és5nlme lui 
l'exemple de la fidélité aux lots et à la Cons­
titution. Don» un temps où J'amfrclile règne 
dam les moeurs.-, dans les itTées et dans jes 
aclc-J. cette acwjuitlon de la discipline par 
une U<iS Fraude* ftgufaai historiques <lu sifole, 
est une leçon aartrlatagaa et soelave perma­
nente, peut-être plus grande et piuï méri­
toire qde n'importe qnel geste île liietatenj-. 
• Ce".a n'empéohe pas Albert I" de «Huté-
resser activement aux affaires publiques et 
de se tenir en contact permanent arec les 
ministres. les corps corrsHrués de fT3tat et 
Jes citoyens qui, dans' leur milieu, sont consi­
dérée comme des chefs et des hommes de bon 
conseil. Le Roi peut ne pas être toujours bien 
conseillé, c'est vrai. Mais l'histoire dire sd 
ses erreurs n'auraient pas été infiniment 

^fr****' 

rapatria les devise» éva,Ues hors des limites 1 I*ns graves pour la nation, si la Souverain 
- - • . I avait en raie autre conception «e ses devoirs. 

du Reich, 
Vue question se pose : le» industriels 

<i'outre-Rhin conseHtiraiefit*il3 le sacrifice qui 
leur est demandé* M. Arnold Rechberg ré­
pond « oui » sans hésiter, les valeurs •alle-
mandôa subissant actuellement ce qn'il ap­
pelle « l'hypothèque d'insécurité », mille fois 
plus lourde, à son avis, que la charge prévu» 
par son projet. 

L'n France, de nombreuses personnalités se 
sont, depuis longtemps, intéressées aux -idées 
de il. Rechberg; ait Parlement, if. Paul 
Rcynaud, dont nous signalions l'autre jour le 1 
brillant discours, s'en est fait le champion 

1 qualifié; mais les question» que '31. Paul 
Rcynaud a posées à 3t. Hcrriot et que celui-ci 
juge indiscrètes, simplement parce qu'elle» 
l'ont embarrassé, ont provoqué une bien cu­
rieuse polémique de presse. Les organes du 
« Bloo des Gauches n persistant dans leur 
illusion au sujet de» socialiste» allemands, ne 
veulent pas que la solution de» réparation» 
soit trouvée en dehors de» principes socialistes 

\ et socialisants. Ils se voilent la face quand on 
leur parle d'Un capitaliste allemand, comme 
l'n s'agissait d'une question de sympathie ou 
d'antipathie et non pas d'une affaire dont la 
France doit avoir U profit. 

Eù&t donnée l'tmpleun tnnttendue prise-
pur la dieemnkm, on peu* s attendre à c» que-. — — — i . » » » » » » ^ — ^ ^ ^ — ^ ^ ^ — 
la» mur» du Mats-Boartm» cm remuent \ ^SZeT^* * l m i * s f " ^ U BelgJ<n» nrafr» 
blentit 1rs écRw, •R... 

Etant donné tout ceci, l'on comprend qu'il 
a fallu toute le gravité de l'heure pour ins­
pirer au Roi les discours publies qu'il a pro­
noncés le jour de l'An. U est plutôt avare 
de paroles. Ici, Il a compris qu'a devait 
parler. Mais on peut être convaincu rrce ses 
réponses aux dépohés et aux sénateurs cor­
respondent aux dessains nationaux et qn'il 
n'a fait que donner aux vœux des bons ci­
toyens, une consécration que sa conscience 
lui prescrivait. Et c'est pourquoi, sa parole 
— si mesurée soit-«He — retentira dans le 
pays: et dans le monde. 

.l'aurai sans doute encore l'ootearfon d'y 
revenir. Mais aujourd'hui, quand semble, 
hélas: se réaliser ma prévision pessimiste 
du 10 décembre, sur les nouvelles démarches 
de l'AXemagoe, il faut que la nation crimi­
nelle, nos amis, nos alliés et }£s neutres, 
sachent que la BeJgique encore Mevsée et 
écrasée sous le potds des méfaits de la Ger­
manie, n'abandonne rien de ses droits. 

An nom de ta Chambre, M. Bronet, — un 
socialiste — l'a dit au Roi : 

m U faut que l'Allemagne paye parce «rot 
importe que notre peuple soit déchargé de la 
majeure partie d» la dette formidable qui 
l'écrase. 

» D faut qu'elle paye parce que demain risque­
rait d'être fait de détresse ponr notre industrie, 
pour nos populations ouvrières ti l'AIetaagne, 
dont l'outillage «»t intact, émit es situation de 
noua fair» la concurrence bans arvir A tupporter 
d«s lima»» «u moin» égalas à ceUes quioa» 

» Tl {sut qu'elle paye parce qur la grande idée 

de justice qui se dégage dn traité de Versâmes 
ne doit pas être nne dérision et an mensonge. 
Aucune garantie de paix n'est plu» essentielle 
que celle qui doit résulter de l'obligation pour 
la nation responsable d'une guerre de réparer 
tu préjudice subi par le» peuples vierimeg de 
Ttgressioa dont cette nation s'est rendue cou­
pable. » 

Ce à quoi le Roi a répondu : 
« Ainsi que l'a si éloquemment déclaré votre 

président, il faut d'abord que 'PAllemaqne 
paie. » 

Sur les lèrre1» du Roi, ces mots « il faut » 
n'ont rien de l'exaltation d'an homme grisé 
par l'imagination, ou d'un phraseur qni se 
sflpflle de mots. Ps sont l'expression claire, 
mûrie, froidement raisonnée.— S... 

UNE COLLISION DE TRAINS | 
PRÈS DE MAYENCE 

as BLESSES. DONT 3 GRIEVEMENT 
A vualques centaines de mètres de la ghre 

de Maycnce, deux trains de marchandises, 
; nn venant de Wiesbaden. l'autre de Co­
blence, s-e sont pris cn échnrpe. Un wa;ron 
de •»' classe du train de Cologne a Clé ren­
versé; un antre, gravement endommagé. On 
compte environ vingt-cinq blessés, ions Alle­
mands, dont trois grièvement. 

La responsabilité do mécanicien du train 
taajponaé semble engagée, car une première 
entftiète aurait démoutré qu'il B'avatt pas 
tenu compte d'un signal d'arrêt. 

La princesse russe et sa bande 
raflaient des bijoux 

Paris, 3 janvier. — Il y a quelques jours, 
Mme Korjcnofwlcb, descendue dans un hfttel 
de !a rue La Boétle, constatait, en rentrant 
û.n:^ svn appartement, la disparition de 
17.000 francs de bijoux, i'np enquête fut 
ouverte, â la suite de laquelle des inspecteurs 
de la police judiciaire ont réussi, hier, à met­
tre la main sur les auteurs du vol: Eugène 
Citron, de nationalité russe: Eksziarin. Eu­
gène Zutz. tous deux Polonais; la princesse 
Nathalie Icamon, cx-danseoee A l'Opéra de 
Moscou; RudolpUre-C. Elinger. rue Tt'otre-
Dame-do-Lorette ; Rosalie Bozen-Blota et 
Léon Tdbcrmann, rue d'HautevUle. Cette 
buode de voleur.- internationaux a été en­
voyée au Dépôt. 

Les prédictions de MM. Mellon 
et Hoover pour 1 9 2 4 

Ou mande de Washington: MM. Mcilon et 
Uover out public des déclarations selon les­
quelles 1U24 sera une année de prospérité 
pour les 'Etats-Unis. 

Parlant du franc, M. Hovfr a dit notam­
ment: 

La staùUisatiou du franc et oue (ronde réduc­
tion dos armements européen», sont les condi­
tions préalables nécessaires a la prospérité du 
mende. 

L'écroulement de l'Allemagne a, a un moindre 
degré, nlïectâ chacune de* autre» parties da 
aiouée qui n'ont pas encore ressenti le choc 
produit par l'occupation de la Ruhr. ~ 

Manœuvres navales aniéricaines 
dans l'Atlantique 

Ou mande de Washington aux journaux de 
Londres que lo ministre de 1* marine des 
Etats-Uni* a décrété la niobiltaation des 
flottes de l'AUSadoue et du PadAroe. et 
esquissé lo plan des grandes maaumro» na-
ralei qui auront !leu en jauvTer et'fTvriçr. 

Les Elections 
Sénatoriales 
du 6 janvier 1924 

DANS LE NORD 

LBS MODALITES OU SCRUTIN 
Deux jours avant les élections sénatoriales 

nous rappelons les modalités du scrutin. 
Il aura lieu dans la salle des fêtes de la 

Préfeoînre, dont l'entrée (grrïe centrale de ! 

la Préfecture 1 sera réservée aux dé.. 
sénatoriaux. 

LES TOURS DE SCRUTIN 
1" tour de scrutin ouvert à S heures do « 

matin, fermé à midi. 
(P'.irout élus le on les candidats axant 

obtenu la moitié des suffrage; exprimés plus 
un et le i|uan au moins des voix UPS i 
t«urs ii.scrits.] 

2' tour (s'il y a lieu), ouvert o 2 heurs» 
et fermé ù o heures, 

rP..;;r l'élection au '1' tour sont nécessaires 
!«•= mènes conditions qu'au-1".] 

.-;• reii- (-.••! j- a jicui fermé A J2 heure». 
[Pour i'.iectioii a'i •'" tour, ia majo.if.". re-

Ict've suffit. 1 
LA PRECEDENTE ELECTION 

Voici les chiffr..s lu scrutin de ja 
19JU : 

Electeurs : ^'.521. Votants, 2.fas>. Majorité 
absolue, 1.283. 

Liste U'l'uion, entre 1.625 a M. Bersea 
et l.lHd a. M. Pliuhon, élue au premirr tour. 

Liste socialiste, entre 027 voix a M. Iîa-
ghe*oom et 85» à M. Quintin. 

Un candidat radical-socialiste dh's-ideut, 
M. do Lauwereyns, 210 voix. 

LES CHIFFRES 
DE LA PRESENTE ELECTION ' 

Pour lo 6 janvier 1924, le chiffre des • 
teurs est sensiblement le même, soit 2.51<>j 
Ou peut donc supposer que le chiffre de iaj 
majorité absolue ne dilBérera pas beaucoup1 

de celui de 1!»20, qui était de 1.2.3,1. 
On sait qu'tl y a quatre groupes de candi­

dats : 
Le candidat de l'Entente républicain o. 

M. Pliehon. 
Vae liste de huit noms de la Fédération 

ré«pu*»icarae. 
Une liste de boit noms du Parti socialiste. 
Une liste de huit noms du Parti commu­

niste. 
On peut donc prévoir qu'il y aura lieu sa 

moins a un second tour do scrutin, et pro­
bablement a un troWeme. ^ 

aaaj 

DES TRAINS SPÉCIAUX 
pour les délégués sénatoriaux 

Pour Varrivée à Lille 
Pour permettre aux délégués sénatoriaux 

d'arriver en temps nbvle a LDe afin de parti-, 
ciper au premier tour de scrutin, des trains 
spéciaux seront mis en marche. 

Nous pdtHioas ta liste de ceux qui isté-' 
ressent notre région : 

1" Entre Ghyvelde (départ 6 h. 33) et Dun-
kcrqne (arrivée 7 benres). 

A Dtmkerqne, les délégués trouveront le trait» 
2006. du service joarnalier. partant à 7 h- la? 
qui le» acheminera sur Lille. 

2° Kntre Bars-Poteries (départ 1 heures! ci 
Avesnes (arrivée 7 u. 28). 

A Avesnes, les délégués trouveront le train 
l-'lti, du service régulier, partant i 8 h. 01 pour 
Lille. 

LES RETOURS EN CAS DE DEUXIEME 
ET TROISIEME TOURS 

Le rapatriement des dèiégués sénatoriaux se 
fera le même jour par les trains da aervice régu­
lier en cas de premier et deuxième tours. 

Toutefois, en cas de second tour, des train» 
spéciaux seront orsanisés «ur certaines ligues 
non desservie» par des trains de soirée. 

Ces trains spéciaux circuleront sur les sec­
tion» désignées ci-dessous: 

Entre Yalenciennes (départ 19 a. 10), Bava» 
(arrivée Jb h. 3€), Maubeuge (arrivée 21 h. 05"i. 
(•ars-Peteries (arrivée 21 h. 30) et ffonrmic-
(arrivée 22 a. 1T>. 

Kntre Le Qnesnoy Idépart 22 h. 05». Sftles-
mes (arrivée 20 h. 35) et Cambrai (arrivée 
21 b. 21). 

Entre Valenciennes (départ 19 h. 35). Sole«-
mrti (arrivée 20 h. 24), Le Catean (arrivée 
20 h. 54) et Busiguy (arrivée 21 h- 10). 

Ces trains desserviront les gare» et peint» 
d'arrêts intermédiaire». 

En ea» de troisième tour, les délégué» séna­
toriaux disposeront des trains spéciaux indiqués 
ci-aprês: 

Un train spécial de Lille (départ 0 h. 05 V ù 
Dunkerque (arrivée ù 2 h. 27) qui desservira 
tontes les gares intermédiaires. 

Cn train spécial d'Aruientière» (dén. 0 h. 54» 
pour Herguette (arrivée 1 h. 55) et HajsebromU 
(arrivée 2 b. 23). 

Ce train quittera -Vrmeutières après l'arrivée. 
a cette gare, du traiu partant de Lille a 0 h. 0-">. 
et desservira toutes les gares comprises entre 
Armentières, Berguette et Haaebreaok. 

L'a train «pécial quittera Tonreoiag 4 0 b. 10 
ppur arriver A Halluin a 0 h. 86. 

Ce train correspondra il Tourcoing avec les 
trains partant de Lille a 22 h. 38 et 23 h. 20 et 
arrivant respectivement à Tourcoing à 23 h. et 
26 h. 31. Il desservira Toureoing-lee-Frane-, 
Pied-de-Bœuf, Uoacq, Le Pellegria et Bafluin. 

l'n train «pécial de Lille (départ 22 h. o»> 
pour La Madeleine (arrivée 22 h. 39), Wambrc 
t-hies (arrivée 22 b. 48). Quesnoy-»ur-P»*ie tti -
rivée 22 b. 37) et Cotnines France («r. 38 h. 0S*i. 

l'u train spécial de Lille (départ 22 h. 51) 
pour Beclia (arrivée 23. b. 13). Libercourt (ar­
rivée 23 b. 27) et Douai (arrivée 28 b. 53). 

Ce train desservira toutes les stations compri­
ses antre L3'.e et Douai-

Un train spécial de Lille (départ 22 h. S5i 
pour Don (arrivée 33 b. 19). et LÀ Bassée (arri­
vé.. 23 h. 35). 

Ce train desservira Lille-Porte d'Arras, LUle-
Portc des Poste». Loos. Haubeurdin. Santé». 
Wavrin, Don-Sainghin, Marquillies et La Bassée.. 
e; donner» A Don-Saingbin une correspesasace 
vers Bauvin-Provin (arrivée 1 b. 19). 

Un train spécial d'Armentières (dép. 0 h- 401 
pour Don-Saraghin (arrivée 1 b. 10). Ce trais 
attendra a Armentières l'arrivée dn truia par­
tant de Lille t 0 h. 05. Il desservira Cimetières 
et Beaucasaps, Brauingbea et Wavrin, 

La Compagnie au chemin de fer du Nord pré­
cise que ce» différent» train» spéciMU prévus 4 
titre tout a fait exceptionnel, ne seront sais sa 
marche qu'eu cas de troisiaoa mur. 

LA PERWANBNCe 
DE LA IEDERATION «EPCBUCAINE 

DU NOtt> 
On noua plie d'iussrajr : 
La peraaaeace da QaaAtÉ' 6e»»to i i s»J^^l 

Eédération Bêpnwcalae W >>rd »e «est a t» 


